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KING JOUET À PARIS !
Une entreprise familiale française basée en Rhône-
Alpes, un réseau de proximité de 240 magasins…
Le spécialiste des jeux et jouets vient d’ouvrir deux
adresses en plein cœur de la capitale. Des magasins
d’un nouveau genre où flâner, essayer et faire le
bonheur de ses enfants ! Ça tombe bien, Noël est dans
un mois…

LOLWINTER
Les boules à neige magiques à
collectionner !

NERF FORTNITE SP-L
La réplique d’une arme iconique
du célèbre jeu de battle !

29€99

POKEBOX ESCOUADE
4 BOOSTERS
Tous vos pokémon
préférés dans ce
kit de cartes !



146, rue de rivoli louvre - rivoli

47, Bd SAiNtMichel cluny - la Sorbonne

www.king-jouet.com

2 MAGASINS à pArIS

Magasin  internet  Mobile
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Olivier Rousteing 
« Les réseaux 
sociaux sont une 
vie imaginaire » P.10
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Rendez-vous à l’intérieur de votre journal
pour en savoir plus.

LANCEURS D’ALERTE

L’embarras 
politique

Frileux ou peureux ? Les élus se montrent souvent réticents à soutenir 
les citoyens qui révèlent des scandales. P.8

Football
Une avancée sur 
les déplacements 
des supporteurs P.24

Jeux olympiques
L’important, c’est 
de participer « écolo » 
pour Paris 2024 P.5
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GRAND PARIS



Le rachat de crédit,
une bonne idée !
26,8% des ménages détiennent des crédits pour acheter
un (des) bien(s) d’équipement de la maison, une automobile,
une moto ou payer des travaux d’amélioration du logement*.
Le rachat de crédit peut permettre d’équilibrer la gestion
de son budget et de gagner en souplesse au quotidien.

Le rachat de crédit (1) consiste à réunir diffé-
rents crédits souscrits auprès d’un ou de

plusieurs organismes, avec des mensualités
et des taux différents, en un crédit unique.

Où en êtes-vous?
Cochez les cases qui vous
correspondent.
Si vous avez coché 3 cases
au moins, avez-vous pensé
au rachat de crédit ?

Vous avez plusieurs crédits
à la consommation en cours.

Vous versez des mensualités
à plusieurs organismes.

Vous anticipez une évolution
de vos revenus (départ en retraite,
congé parental) et souhaitez
réajuster vos mensualités.

Vous avez un projet à financer
(voiture, aménagement
des combles, etc.).

Les taux de vos crédits vous
semblent plus élevés que ceux
du marché.

Vous souhaitez bénéficier d’un
accompagnement personnalisé.

Vous cherchez une offre de prêt
qui peut évoluer en fonction de
vos revenus et de vos besoins
(sous conditions contractuelles).

0 805 901 915

Comment ça marche ?1

C’est le même interlocuteur qui suit votre
dossier, depuis la prise de contact jusqu’à
la mise en place du crédit. Il dresse au
cours d’un entretien le bilan des crédits
en cours, des projets et de la capacité de
remboursement, pour estimer la mensualité
après regroupement. Une fois le contrat
signé, il se charge de solder les crédits en
cours auprès des différents organismes.

Quel accompagnement
est proposé ?3

Le rachat de crédit peut s’adapter à l’ob-
jectif de chacun, qu’il s’agisse de simpli-
fier la gestion de son budget au quotidien,
d’obtenir un taux d’intérêt plus avanta-
geux, ou encore selon vos capacités de
remboursement, de financer un nouveau
projet. Au-delà, sa durée et les mensualités
peuvent être réévaluées suivant l’évolu-
tion de votre situation personnelle**.

Le crédit s’adapte-t-il
à chacun ?2

UNCRÉDIT VOUS ENGAGE ETDOIT ÊTRE REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOSCAPACITÉSDEREMBOURSEMENT AVANTDE VOUS ENGAGER.
* Rapport annuel Observatoire des ménages Janvier 2019 - ** Selon conditions contractuelles
(1) La gamme rachat de crédit inclut le Prêt personnel 2en1 et le Regroupement de crédits. Offre réservée aux particuliers, sous réserve d’étude et d’acceptation défi nitive de votre
dossier par le prêteur. Vous disposez d’un délai légal de rétractation de 14 jours calendaires révolus.
Prêteur : La Banque Postale Financement – SA à Directoire et Conseil de Surveillance. Capital social 2 200 000 €. 1, avenue François-Mitterrand 93212 La Plaine Saint-Denis Cedex. RCS
Bobigny n°487 779 035. Distributeur/intermédiaire de crédit : La Banque Postale SA à Directoire et Conseil de Surveillance. Capital social 4 631 654 325 €. 115, rue de Sèvres 75275
Paris Cedex 06. RCS Paris n° 421 100 645.

Vous hésitez encore ?
Allez sur notre simulateur :
joptimisemescredits.fr

ou par téléphone au

COMMUNIQUÉQUESTION BUDGET
AV
AN

T
AP

RÈ
S

1 CRÉDIT

Prêt auto

1 CRÉDIT

Prêt travaux

1 CRÉDIT

Crédit
renouvelable

3 CRÉDITS, 3 MENSUALITÉS, 3 TAUX, 3 CONSEILLERS

APRÈS LE RACHAT DE VOS CRÉDITS

CRÉDIT UNIQUE

SEULEMENSUALITÉ
SEUL INTERLOCUTEUR

TAUX FIXE



Le simulateur rachat
de crédit conso
joptimisemescredits.fr 

En un coup d’œil, découvrez si le rachat de crédit (1)

peut simplifi er la gestion de votre budget.

VOUS AVEZ
LE DROIT 
D’Y VOIR
VRAIMENT
PLUS
CLAIR

UN CRÉDIT VOUS ENGAGE ET DOIT ÊTRE REMBOURSÉ. 
VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS DE REMBOURSEMENT AVANT DE VOUS ENGAGER.
(1) La gamme rachat de crédit inclut le Prêt personnel 2en1 et le Regroupement de crédits. Offre réservée aux particuliers, sous réserve d’étude et d’acceptation défi nitive 
de votre dossier par le prêteur. Vous disposez d’un délai légal de rétractation de 14 jours calendaires révolus.
Prêteur : La Banque Postale Financement – SA à Directoire et Conseil de Surveillance. Capital social 2 200 000 €. 1, avenue François-Mitterrand 93212 La Plaine Saint-Denis
Cedex. RCS Bobigny n°487 779 035. Distributeur/intermédiaire de crédit : La Banque Postale SA à Directoire et Conseil de Surveillance. Capital social 4 631 654 325 €. 
115, rue de Sèvres 75275 Paris Cedex 06. RCS Paris n° 421 100 645.

et bureaux de poste
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LE PLUS GRAND ESPACE CANAPÉS-LITS À PARIS

Canapé-lit 140 
Topper Black Friday

Système Rapido 
Matelas 15 cm

Coffre de rangement
Têtières réglables en hauteur

L 173 x P 95 x H 85/105
30 kg/m3, Aloé Verra 

Tissu Enjoy (100 % polyester) 
 50 coloris au choix

FridaySBlack
Jusqu’au 9 décembre 

c’est tous les jours vendredi !

Canapés, literie, mobilier : toutes nos adresses sur www.topper.fr

63 rue de la Convention Paris 15e • 7j/7 
01 45 77 80 40 • M° Boucicaut, P. gratuit

54 cours de Vincennes Paris 12e • 7j/7 
01 40 21 87 53 • M° Nation

©

1er-Mai Un policier  
de 42 ans a comparu 
jeudi devant le tribunal 
correctionnel de Paris 
pour avoir jeté un pavé

Depuis le début de la mobilisation des 
« gilets jaunes » , nombreux sont les 
manifestants à dénoncer les violences 
policières. Le premier fonctionnaire qui 
a comparu, jeudi, devant un tribunal 
pour « violences volontaires de la part 
d’une personne dépositaire de l’auto-
rité publique » n’a pourtant blessé per-
sonne. Le 1er mai dernier, Tayeb C., un 
CRS de 42 ans, a été filmé tandis qu’il 
ramassait un pavé qu’il a lancé ensuite 
en direction de manifestants violents, 
sans que l’un d’eux soit touché. Mais la 
vidéo, qui a fait le tour des réseaux, a 
eu des répercussions catastrophiques 
« tant pour l’image des CRS que pour 
l’action des forces de l’ordre durant les 
manifestations », explique le président 
du tribunal Mickaël Humbert.

Le parquet de Paris avait ouvert une 
enquête, confiée à l’IGPN, la police des 
polices. Dans les jours qui ont suivi, le 
policier toulousain s’était dénoncé à 
ses supérieurs. « Qu’est-ce qui vous 

a poussé à le faire ? » lui demande le 
magistrat. C’était « un réflexe de dé-
fense », répond-il, le visage grave. 
Cheveux courts et barbe bien taillée, 
le quadragénaire se souvient de cette 
journée. L’une des pires depuis qu’il 
a intégré les CRS, il y a cinq ans. Son 
unité était chargée de sécuriser le flanc 
gauche de la manifestation du 1er-Mai, 
organisée par les syndicats, à laquelle 
s’étaient greffés des « gilets jaunes ». 

Un geste « pas proportionné »
« Lorsque le prévenu lance ce pavé, il 
ne peut pas ignorer qu’il peut provo-
quer des blessures graves », souligne 
la procureure Aude Duret, assurant 
que le geste n’était « pas strictement 
proportionné ». Elle requiert trois mois 
de prison avec sursis. « Je ne veux 
pas en faire un exemple, insiste-t-elle.  
Ce n’est pas le procès de la police. »
Pour Me Laurent Boguet, l’avocat de 
Tayeb C., ce réquisitoire est « hors 
sol ». Il plaide la relaxe. La décision 
sera rendue le 19 décembre. Le pré-
sident Humbert sait qu’elle sera « très 
commentée ».  Thibaut Chevillard

Trois mois de prison avec 
sursis requis contre un CRS

Le 18 novembre, à Paris.
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Rendez-vous à VIS!ONS.  
Et si la rédaction de 20 Minutes  
vous embarquait, le 
temps d’une journée, 
avec elle ? Rendez-
vous le 4 décembre 
à la Maison des 
océans (Paris, 5e) 
pour VIS!ONS. 
L’idée ? S’immerger 
avec nous pour une journée 
d’échanges, de débats et de 
« contenus vivants » autour du 
thème des nouveaux liens. S’inscrire 
sur https://visions.20minutes.fr.

Un plan d’un milliard d’euros pour  
le Val-d’Oise. La présidente de  
la région Ile-de-France, Valérie 
Pécresse (Libres!), a annoncé jeudi 
un plan d’investissement de près 
d’un milliard d’euros dans le Val-
d’Oise après l’abandon par le 
gouvernement du mégacomplexe 
EuropaCity. La région va lancer 
« une revue de toutes les friches 
d’Ile-de-France, afin d’identifier  
les terrains sur lesquels on peut 
dire à un investisseur qu’il peut  
se lancer ». Elle propose  
aussi de créer un nouveau lycée 
international dans le département.

Alice Meteignier
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Ces 51 ha attisent les convoitises… Près 
du Stade de France, un site doit accueil-
lir le futur village olympique de Paris 
2024 à Saint-Denis. Quinze mille ath-
lètes et encadrants s’y reposeront entre 
les épreuves avant de laisser la place, 
dès 2025, à un écoquartier.
En matière environnementale, Paris 
a fixé la barre haut. Le cap est celui 
de la neutralité carbone, annonçait cet 
été Tony Estanguet, président du co-
mité d’organisation de ces Jeux olym-
piques. Ce qui suppose de réduire au 
maximum les émissions de CO2. « De 
55 % par rapport aux JO de Londres », 
rappelle Jérôme Lachaze, qui était en 
charge du développement durable dans 
le comité de candidature parisien.
Cet objectif nécessite de traquer, sec-
teur par secteur, les émissions de gaz 
à effet de serre évitables. Ainsi, le bois, 
moins négatif environnementalement 

que le béton, a été retenu comme prin-
cipal matériau pour la construction du 
futur village olympique.
Les bâtiments qui compteront jusqu’à 
huit étages seront entièrement en bois 
et matériaux biosourcés (issus de ma-
tière organique végétale ou animale).  
« Nous attendons les premiers appels 
d’offres d’ici à la fin du mois », confie 
Georges-Henri Florentin, président de 
France Bois 2024, structure lancée par 
la filière pour la compétition.

L’or des médailles
Reste à décliner ce principe 100 % équi-
table et impact carbone minimal pour 
les nombreux autres appels d’offres 
liées à l’organisation de ces JO. De 
l’or des médailles aux vêtements, en 
passant par la nourriture. Londres en 
avait fait les frais en 2012, en confiant à 
Rio Tinto le soin d’extraire les 8 t d’or, 

d’argent et de cuivre nécessaires à 
la confection des 4 700 médailles. Un 
choix dénoncé par les ONG, pour qui le 
géant minier anglo-australien « n’était 
pas du calibre olympique » au regard 
de ses méthodes d’extraction jugées 
polluantes.
C’est également 1,6 million de repas 
qu’il faudra servir aux athlètes. 
« Londres y était parvenu sur l’alimen-
tation. Paris  devra faire aussi bien », 
estime Blaise Desbordes, le directeur 
général de Max Havelaar France. Côté 
textile, il faudra habiller 70 000 béné-
voles. Avec les produits dérivés, il y 
a plusieurs centaines de milliers de 
pièces à commander. »

Paris pourrait vraiment améliorer cet 
aspect. « De la culture du coton aux 
usines de transformation, la mode est 
un des secteurs les plus polluants et 
le plus désastreux également sur le 
plan social, déplore-t-il. Nous voyons 
poindre des initiatives plus vertueuses, 
mais elles manquent de commandes. »
Il est encore trop tôt pour que Paris 2024 
lance ces appels d’offres. Mais gare à 
ne pas se laisser rattraper par le temps. 
« A Rio, en 2016, il y avait aussi cet ob-
jectif de servir une alimentation 100 % 
bio, raconte Jérôme Lachaze. Mais le 
comité organisateur avait sondé la fi-
lière neuf mois avant. Le délai était trop 
court. » Fabrice Pouliquen

Le lent parcours 
vers des JO écolos
Environnement La compétition sera neutre  
en carbone, promettent les organisateurs. Reste 
à décliner cette ambition dans les appels d’offres

Tony Estanguet veut réduire de moitié les émissions de CO2 de l’événement.
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Tous les jours, suivez l’actualité  
de votre région et participez !
paris@20minutes.fr

avec  
vous

17 h VENDREDI
La rentrée littéraire détournée
La galerie du Pop-up présente  
« La Rentrée littérale ». Graphiste, 
Victoria Strauss attend chaque 
rentrée littéraire pour s’approprier 
les couvertures et les détourner.
Gratuit. Le Pop-up du Label, 14, rue Abel, 
75012 Paris. M° Gare-de-Lyon / Ledru-Rollin.

23 h SAMEDI
Jayda G enflammera  
le Badaboum
Jayda G est devenue en quelques 
années la prêtresse du groove ; 
digne héritière des Erykah Badu ou 
Sade, la talentueuse artiste a décollé 

après une Boiler Room de choc  
au Dekmantel Festival.
Le Badaboum, 20 €
2 bis, rue des Taillandiers, 75011 Paris.  
M° Bastille / Ledru-Rollin.

18 h DIMANCHE
Ludivine Sagnier lance  
les illuminations de Noël
Le coup d’envoi des illuminations  
est donné par la nouvelle marraine, 
Ludivine Sagnier. Cette année,  
le lancement aura lieu pendant un 
dimanche piéton et le podium aura 
pour toile de fond l’Arc de triomphe. 
Gratuit. Avenue des Champs-Elysées, 75008 
Paris. M° George-V.

L’agenda du week-end

Pour figurer dans l’agenda, écrivez à paris@20minutes.fr.

Les précipitations de la matinée 
peuvent se renforcer dans  
l’après-midi, notamment dans  
le Sud-Est avec de fortes pluies 
attendues sur les Cévennes.  
Les températures sont en hausse 
par rapport à la veille, avec  
le retour des valeurs de saison.

AUJOURD’HUI

ET EN FRANCE

DEMAIN

matin après-midi matin après-midi

9 °C 14 °C

La météo à Paris

6 °C 12 °C

Dans le Sud, le soleil  
a pris des vacances 
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Dans le panier 
de Gault & Millau

Un blanc racé pour les fêtes
Les saint-joseph blancs sont  
plutôt rares. La cuvée Mairlant 
de la maison Villard est une véri-
table référence parmi les crus 
des côtes du Rhône. Ce vin 
racé offre au nez comme en 
bouche beaucoup de pureté 
et de finesse. La rondeur 
en bouche est magnifique 
et se prolonge par une 
finale droite et tendue. 
Ce blanc sera idéal pour 
accompagner vos plats 
de fêtes, du foie gras 
au saumon en passant 
par le chapon.
Environ 23 €.

Atmosphère de Biosphère
L’adresse de Sylvie Do est le nouveau 
rendez-vous branché de ceux qui aiment 
le sans-gluten. La pâtissière fait preuve 
d’un savoir-faire qui fait l’éloge de la 
gourmandise. On n’hésitera pas face aux 
classiques tarte au citron,  framboisier, 
paris-brest, ni sur les assiettes salées, 
qui conviennent parfaitement au déjeu-
ner. Le dimanche, le brunch est proposé.
Biosphère Café, 47, rue de Laborde, 
Paris (8e). Tél. : 01 42 93 45 58.Ox

te

La cuisine version latine
Le restaurant
Le chef Enrique 
Casarrubias parfume 
ses assiettes de 
saveurs du Mexique

PARIS (17e). Enrique Casarrubias 
(photo) est l’un de nos chouchous au 
sein de la délégation étrangère à Paris. 
Pas seulement parce qu’il a bénéficié 
de la Dotation Gault&Millau pour l’ou-
verture de son restaurant Oxte (du nom 
d’un village du sud du Mexique), mais 
parce que sa vision latine, ouverte et gé-
néreuse de la cuisine nous fait voyager 
dans un univers parfois un peu irrégu-
lier, mais toujours séduisant. Dans cette 
salle agréable d’une trentaine de cou-
verts, aux tables un peu serrées près 
de l’Etoile, le chef parfume les assiettes 
d’ondes positives : poulpe avec mole 
(sauce mexicaine), salsa verde, boudin 
noir, côte de cochon, fèves nouvelles, 
petits pois, romarin, ananas poché, in-
fusion estragon, granité passion. Une 
bonne équipe officie en salle.
A partir de 39 €. Note G&M : 13,5/20 (         ). 
Oxte, 5, rue Troyon, Paris (17e). 
Tél. : 01 45 75 15 15. 
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Feu vert de l’Assemblée nationale 
à un amendement « Lubrizol ». 
L’Assemblée nationale s’est 
prononcée jeudi en faveur d’une 
information des maires par le préfet 
lorsqu’il prend la direction  
des opérations de secours en cas 
d’événement grave, une « des 
premières réponses concrètes»  
à « l’après-Lubrizol », selon  
le gouvernement.

La CFDT-Cheminots approuve la 
grève reconductible. A l’issue d’une 
réunion infructueuse avec le haut-
commissaire aux Retraites, Jean-
Paul Delevoye, la CFDT-Cheminots 
a annoncé jeudi son intention  
de déposer, à partir du 5 décembre, 
un préavis de grève reconductible. 
L’objectif est de « peser dans  
le rapport de force en cours » 
contre la réforme des retraites.

Coup d’envoi du processus 
d’attribution des fréquences 5G. 
L’Autorité française de régulation 
des télécoms a lancé, jeudi, la 
procédure d’enchères attendue par 
les opérateurs pour les fréquences 
qui seront utilisées en 5G.

Nétanyahou 
inculpé pour 
corruption
Israël Après des mois de sus-
pense, Benjamin Nétanyahou est de-
venu jeudi soir le premier chef de 
gouvernement de l’histoire d’Israël 
inculpé pour corruption pendant son 
règne, le plus long pour un Premier 
ministre depuis la naissance de l’Etat 
hébreu (treize ans au total).
Cette annonce du procureur général 
Avichaï Mandelblit, un électrochoc en 
Israël, intervient quelques heures à 
peine après que le président du pays 
a mandaté le Parlement pour trouver 
un Premier ministre, Nétanyahou et 
son rival Benny Gantz ayant chacun 
échoué à former un gouvernement.
Le procureur « a décidé d’inculper 
Benjamin Nétanyahou pour corruption, 
fraude et abus de confiance dans “l’af-
faire des 4000” ». Le Premier ministre 
a réagi en dénonçant de « fausses ac-
cusations motivées politiquement ».
La justice le soupçonne d’avoir ac-
cordé des faveurs gouvernementales 
qui pourraient avoir rapporté des mil-
lions de dollars au patron de Bezeq, un 
groupe de télécoms, en échange d’une 
couverture médiatique favorable d’un 
des médias de ce groupe, le site Walla.

Engagement Les 
lanceurs d’alerte se 
heurtent souvent à 
l’immobilisme des élus

A l’occasion du salon «Des livres et 
l’alerte», qui commence ce vendredi 
à Montreuil, 20 Minutes consacre une 
série aux lanceurs d’alerte. Il y a six 
mois, le Conseil de l’Europe a orga-
nisé un colloque sur les lanceurs 
d’alerte, à Strasbourg. Il avait même 
invité Edward Snowden, l’ex-employé 
de la NSA, l’agence américaine de ren-
seignement. Mais bien sûr, il était en 
visioconférence. En 2013, après avoir 
révélé l’existence d’un système mon-
dial de surveillance des télécommu-
nications par les Etats-Unis, l’Améri-
cain a demandé l’asile à une dizaine 
d’Etats européens, dont la France, en 
vain, avant de se réfugier en Russie.

« Aucun pays européen n’a donné l’asile 
à Snowden. On est en décalage complet 
par rapport aux valeurs qu’on porte », 
a reconnu l’eurodéputée La République 
en marche Nathalie Loiseau. Le cas 
Snowden, aussi exceptionnel soit-il, est 
emblématique du sort réservé aux lan-
ceurs d’alerte par le monde politique. 
Entre réticences, frilosité, ou récupé-
ration, les élus et dirigeants politiques 
ont parfois du mal avec l’irruption de 
ces nouveaux acteurs démocratiques.
En France, il y a pourtant eu des avan-
cées législatives avec notamment la loi 

Sapin 2, qui définit leur statut. « Une 
partie des politiques est plutôt hos-
tile aux lanceurs d’alerte, car elle 
préfère des formes d’expertises plus 
verticales », analyse Olivier Leclerc, di-
recteur de recherche au CNRS.
Autre facteur de réticence, la question 
du principe de précaution. « Les lan-
ceurs d’alerte en France ont d’abord 
révélé des risques pour la santé et l’en-
vironnement, ce qui s’inscrit dans ce 
principe de précaution, auquel une par-
tie de la classe politique est très hos-
tile, estimant qu’il nuit à l’innovation. » 
Dans la même optique, le chercheur 
souligne les inquiétudes d’élus vis-à-
vis « de l’activité économique mise en  
danger par des dénonciations qui pour-
raient s’avérer farfelues ».

« Le point commun des Etats frileux 
sur le sujet, c’est la peur qu’une sur-
protection des lanceurs d’alerte ex-
pose injustement des intérêts puis-
sants », abonde le député de la 
majorité Sylvain Waserman, qui tra-
vaille à renforcer leur protection, au 
niveau européen. « C’est la peur d’un 
grand bazar, mais c’est injustifié », 
assure-t-il.
L’Union européenne a adopté en oc-
tobre une directive prévoyant de ren-
forcer la protection des lanceurs 
d’alerte en leur évitant des repré-
sailles. « On a deux ans pour la trans-
poser, et je pense qu’il faut la surtrans-
poser », affirme Sylvain Waserman, 
qui prépare déjà le terrain législatif. 
 Laure Cometti

Des politiques très frileux

Edward Snowden en visioconférence au Web Summit le 4 novembre.

H
. A

m
ar

al
 / 

So
pa

 Im
ag

es
/S

ip
a 

U

La réforme des allocations logement 
va « davantage précariser les jeunes »
Solidarités A partir de jan-
vier 2020, les aides personnalisées 
au logement (APL) seront calculées 
sur la base des revenus des douze 
mois précédents et seront réévaluées 
chaque trimestre.
Ce nouveau système va pénaliser les 
jeunes ayant tout juste commencé à 
travailler, estime Claude Garcera, pré-
sident de l’Union nationale pour l’ha-
bitat des jeunes (Unhaj). Ainsi, « un 
jeune isolé de moins de 25 ans entrant 
dans la vie active avec un revenu de 
750 €, qui paye 400 €pour son loge-
ment, perdrait de l’ordre de 1 200 € 

d’APL sur l’année avec la réforme, 
explique Claude Garcera. Certains 
jeunes vont se retrouver dans des si-
tuations très délicates, notamment 
ceux qui ont souscrit un crédit ». 
« A cause de cette réforme et celle 
de l’assurance chômage, davantage 
de jeunes seront précarisés et as-
signés à résidence chez leurs pa-
rents », dénonce-t-il. Le président 
de l’Unhaj plaide pour un régime dé-
rogatoire pour les moins de 25 ans 
ayant un revenu mensuel moyen sur 
un an inférieur à 1 326 €.
 Delphine Bancaud

un rassemblement, à lyon, contre la 
pauvreté étudiante, le 12 novembre.
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« On est en décalage 
complet par rapport 
aux valeurs  
qu’on porte. »
Nathalie Loiseau, eurodéputée 
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C’était il y a tout juste un an... Jugée 
avec son ex-mari Michel Fourniret 
pour le meurtre de Farida Hammiche, 
Monique Olivier venait d’avouer à 
la cour d’assises des Yvelines, à 
Versailles, qu’elle n’en pouvait plus 
d’être « hantée » chaque nuit par « les 
cris des petites filles ». Dans une sup-
plique plus que dans une plaidoirie, 
l’avocate Corinne Herrmann l’avait 
alors invitée à parler, à balancer pour 
« faire enfin cesser ces cris ».

« Il faut garder la tête froide »
Il aura donc fallu un an. Mais finale-
ment, Monique Olivier l’a prise au mot. 
Ce jeudi, devant la juge Khéris, elle a 
donc contredit l’alibi dont disposait 
son ex-mari, Michel Fourniret, le jour 
de la disparition de la petite Estelle 
Mouzin, 9 ans, survenue le 9 janvier 
2003, à Guermantes (Seine-et-Marne).

Il a toujours expliqué qu’il ne pouvait 
pas être en région parisienne ce jour-là 
puisqu’il avait passé un coup de télé-
phone depuis sa maison belge de Sart-
Custinne à son fils, Jean-Christophe, 
afin de lui souhaiter un joyeux anniver-
saire. Monique Olivier a indiqué que 
c’était en fait elle qui avait passé le fa-
meux appel.
« Il faut garder la tête froide », a im-
médiatement réagi Didier Seban, l’avo-
cat d’Eric Mouzin, le père de la petite 
Estelle. Et pourtant, il y a beaucoup de 
raisons de penser que Monique Olivier 
n’a pas parlé pour rien devant la juge. 
D’abord parce que c’est elle qui, en 
2004, a pour la première fois balancé 
les premiers meurtres commis par son 
mari au bout du… 121e interrogatoire.
Surtout parce que Monique Olivier 
avait annoncé son coup. Selon nos in-
formations, elle avait indiqué à la juge 

Khéris le 5 février 2018 qu’elle souhai-
tait désormais parler du dossier Estelle 
Mouzin « compte tenu du temps qui 
passe » et « pour les familles des vic-
times ». Là encore, ce n’était pas par 
hasard : la magistrate parisienne a su 
tisser un lien de confiance avec l’ex-
femme du tueur…
Aujourd’hui âgée de 71 ans, Monique 
Olivier a changé. Elle n’est plus la 
femme soumise chargée de « livrer 
des vierges » à son pervers de mari. 
La preuve ? Lors de la récente re-
constitution des meurtres de Joanna 
Parrish et de Marie-Angèle Domèce, 
elle s’est permis de sermonner l’Ogre 
des Ardennes. « Bon ! Tu vas dire 

ce que tu sais maintenant ! Que l’on 
puisse passer à autre chose... », lui 
a-t-elle balancé en substance. Le 
tueur en série n’a pas cillé. Affaibli 
par l’âge, souffrant d’une légère 
dégénérescence, Michel Fourniret 
n’existe plus aujourd’hui qu’à tra-
vers les rendez-vous que lui offre la 
justice, qui n’a pas fini de compter 
ses victimes.
Mercredi 27 novembre, ce sera donc 
à son tour de se poser dans le bu-
reau de la juge pour parler d’Es-
telle Mouzin. La magistrate est aussi 
parvenue à le mettre en confiance. 
De quoi le faire passer aux aveux ? 
 Vincent Vantighem

L’alibi de Michel 
Fourniret contredit
Affaire Estelle Mouzin Monique Olivier est 
revenue, jeudi, sur son témoignage, qui mettait 
hors de cause son ex-mari le jour de la disparition 

Monique Olivier, en 2008, à la cour d’assises de charleville-Mézières.

F.
 N

as
ci

m
be

ni
 / 

AF
P



10
Vendredi 22 novembre 201920 MINUTES AVEC

Olivier Rousteing n’est pas que celui 
qui a remis la maison Balmain à flot 
depuis son arrivée comme directeur 
artistique en 2011 et qui est suivi au-
jourd’hui par 5,7 millions de per-
sonnes sur Instagram. C’est aussi 
un jeune homme de 34 ans, aban-
donné par ses parents à la naissance, 
puis adopté par une famille bordelaise 
d’un milieu modeste, et dont la quête 
des origines fait l’objet d’un émouvant 
documentaire : Wonder Boy, Olivier 
Rousteing, né sous X, qui sort au ci-
néma mercredi.

En tant que célébrité,  
qu’est-ce qui vous a poussé  
à accepter d’être filmé dans  
cette quête extrêmement intime ?
J’ai beaucoup hésité. Avoir un bio-
pic à 30 ans, c’est quand même dé-
licat : à la fin de ma carrière, voire 
à ma mort, why not, mais là… En 
plus, on aurait très bien 
pu entreprendre 
cette recherche 
et ne rien trou-
ver. C’est cou-
rageux de la 
part de la réa-
lisatrice, Anissa 
Bonnefont, de 
s’être lancée dans 
une aventure dont ni elle 
ni moi ne connaissions la fin. Et je 
n’étais pas sûr non plus d’être prêt, 
humainement et émotionnellement, 
à l’assumer.
Avez-vous une idée un peu plus 
claire de ce qu’il s’est passé 
avant votre naissance ?
Je n’en sais pas plus que ce que 
vous voyez dans le film. Je n’ai pas 
abandonné l’idée d’en savoir plus, 
mais là, je digère ce qu’il s’est passé. 
On a l’impression qu’avoir des ré-
ponses vous aide, mais quand on 
apprend que votre mère avait 14 
ans et votre père 25 au moment de 
votre conception, cela suscite beau-
coup d’autres questions, de doute, 
comme savoir si leur relation a été 
consentie ou pas… Il faut déjà que 

je digère ce truc-là pour avoir plus 
de force et affronter ce qui m’attend 
dans le futur.

Cette expérience 
vous a-t-elle

 transformé ?
Quand je suis à la 
Ddass et que je 
fonds en larmes, 
je libère ce côté 

émotionnel que 
je peux avoir, que je 

cache. Donc oui, ça m’a 
énormément changé. Avoir une ca-

méra autour de soi pendant deux ans 
et demi, ça vous transforme aussi. 
C’est une espèce de catharsis où 
vous vous laissez aller 
à être vous-même 
tout en observant 
le reflet de vous-
même comme 
dans un miroir 
permanent où il 
faut apprendre à 
s’accepter, non pas 
sous cet angle gla-
mour que l’on connaît de moi, 
mais sous l’angle tout simplement 
humain.
En quoi l’image que vous renvoyez 
dans le film est-elle différente 
de celle que vous donnez de vous 

sur les réseaux sociaux ?
Les réseaux sociaux, c’est une vie 
imaginaire. Vous contrôlez votre vie 
sur les réseaux sociaux, vous choi-
sissez ce que vous voulez soumettre 
au regard des autres. Là, on parle 
d’un film dont je suis le personnage 
principal, mais c’est aussi un mo-
ment de ma vie qui se joue et que 
je ne maîtrise pas.
Cet amour qu’on éprouve pour 
quelqu’un comme vous, qui êtes 
célèbre, cela ne suffit pas ?
Non, parce que les gens vous ai-
ment pour ce qu’ils voient, pas 
pour ce que vous êtes. On m’a de-
mandé si mes followeurs m’ai-

maient vraiment. Cette re-
connaissance que 
je cherche, elle 

va au-delà de 
cette popula-
rité… Car, plus 
vous êtes suivi, 

plus vous vous 
sentez seul, d’une 

certaine manière, pris dans 
un raisonnement où vous prétendez 
vivre ce que vous ne vivez pas forcé-
ment. Ceux qui me suivent sauront 
désormais que je suis designeur de 
Balmain, mais aussi ce garçon né 
sous X qui se cherche…

Le film parle assez peu de mode, 
mais il y a quand même ce moment 
où vous justifiez votre choix de phy-
siques variés pour vos défilés…
Pour moi, l’important, c’est la diver-
sité. De par d’où je viens et qui je suis, 
j’ai toujours 
pensé que tout 
type de beauté 
avait sa place 
sur un podium. 
La mode, je la 
vois comme un 
idéal, et cet idéal 
consiste aussi à 
échapper à un 
microcosme 
très white. 
Vous savez 
pourquoi vous 
avez autant  
de succès ?
Les gens se 
reconnaissent 
en moi comme 
quelqu’un qui n’a pas de limites. 
Le fait de voir quelqu’un de connu 
qui ose affronter ces problèmes-là 
va peut-être les aider à se dire : 
« Putain, moi aussi je devrais le faire. » 
En tout cas, je l’espère. 
 Propos recueillis 
 par Stéphane Leblanc

Dans le documentaire, l’enfant prodige de la mode vit un moment de sa vie qu’il ne maîtrise pas.
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« Je suis designeur, mais aussi ce 
garçon né sous X qui se cherche »
Documentaire  
Chaque vendredi,  
un témoin commente 
un phénomène  
de société

Le contexte
Le documentaire 

Wonder Boy, Olivier 
Rousteing, né sous X a 
été réalisé par Anissa 

Bonnefont. Il sera 
présenté le soir de sa 

sortie à l’Assemblée 
nationale, où une loi 
pour faciliter l’accès 

aux origines des 
personnes adoptées 

et pupilles de l’Etat 
est actuellement en 

discussion.

Olivier Rousteing, directeur artistique de Balmain

« Les réseaux 
sociaux,  
c’est une vie 

imaginaire. »

« Il faut que je 
digère ce truc 
pour affronter 

le futur. »
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2 Le groupe coréen BTS 
marchera au pas

On peut être les plus grosses stars 
du moment et battre des records, en 
Corée, on est tous logé à la même en-
seigne. Les sept membres du groupe 
superstar BTS vont aussi être dans 
l’obligation d’accomplir leurs deux ans 
de service militaire. C’est ce qu’a dé-
finitivement confirmé le ministre de la 
Culture sud-coréen, Park Yang-woo, à 
Paris, lors du forum des ministres de 
la Culture organisé par l’Unesco. Le 
changement de vie risque donc d’être 
radical pour les jeunes chanteurs.

3 Deux clubs anglais ont 
du mal à se départager

Les clubs de Taunton Town et de Truro 
City, qui évoluent en 7e division anglaise, 
s’affrontaient au deuxième tour de la 
Southern League Cup. Ils ont eu besoin 
de la loterie des tirs au but pour se dé-
partager. Sauf que la séance a duré près 
de vingt minutes : 34 penaltys ont été 
tirés pour 23 buts marqués et un score 
final de 12-11 en faveur de Taunton. Le 
record anglais de la plus longue séance 
de tirs au but a été égalé.

4 On fait péter le bas  
de laine pour Verlaine

Un album comprenant des photos iné-
dites de Paul Verlaine (1844-1896) et 
de certains proches du poète, une dé-
couverte « fabuleuse » et « rare » selon 
l’expert, a été adjugé 13 398 €, mer-
credi à Paris, a annoncé Drouot. Cet 
album composé de 20 photographies 
au format carte de visite a été décou-
vert à Lille en octobre par l’intermé-
diaire d’un particulier dont l’identité 
n’a pas été révélée.

5 L’anniversaire de  
Paris Match fait la une

Paris Match va proposer aux enchères 
une sélection de photos mythiques pa-
rues en une ou dans ses reportages, 
à l’occasion des 70 ans du magazine. 
Johnny Hallyday, le pape Jean-Paul II, 
Alain Delon, Monica Bellucci, Coluche 
et la princesse Diana se côtoient dans 
cette sélection de clichés mis à prix à 
partir de 1 500 €, exposés de ce ven-
dredi à lundi, à Paris.

6 Pour Greta Thunberg,  
le climat a un prix

Ses « grèves de l’école pour le climat » 
ont rapidement été suivies par des di-
zaines de milliers de jeunes à travers 
le monde. La jeune militante écolo-
giste suédoise Greta Thunberg a été 
récompensée par le rix international 
de la paix des enfants 2019 pour son 
action en faveur du climat.

7 Le cosmos sait 
déborder d’énergie

Des astronomes ont détecté, après 
des explosions cosmiques extrême-
ment violentes, des rayonnements à 
des niveaux d’énergie encore jamais 
observés, selon des études publiées 
mercredi dans la revue Nature. Ces ex-
plosions, qui libèrent en quelques se-
condes plus d’énergie que notre Soleil 
en dix milliards d’années, donnent 
naissance à ce que l’on appelle des 
sursauts gamma, des jets de photons.

8 Coldplay joue  
un nouvel air plus écolo

Le leadeur de Coldplay, Chris Martin, 
a déclaré à BBC News jeudi que le 
groupe ne ferait plus de tournée 
pour des raisons environnemen-
tales. Le groupe de pop rock britan-
nique veut rendre ses tournées plus 
écoresponsables.

9 Nos internautes  
ont du talent

Un nouveau 
patch très tactile
Porter une prothèse de bras et pou-
voir ressentir une poignée de main, ou 
« toucher » quelqu’un qui se trouve à 
l’autre bout du monde : une technolo-
gie de réalité virtuelle permet de re-
produire la sensation tactile, selon une 
étude qui vient de paraître. L’appareil, 
décrit dans la revue Nature, ressemble 
à un grand patch en silicone. Il est mû 
par une trentaine de petits actionneurs 
contrôlés à distance via un écran tac-
tile sans fil, comme un smartphone 
ou une tablette. Lorsqu’on touche cet 

écran, les actionneurs du patch vibrent 
de manière simultanée, produisant une 
sensation sur la peau équivalente au 
toucher. Si l’on dessine par exemple 
un X avec le doigt sur l’écran tactile, le 
porteur du patch ressentira ce même 
tracé. Développé par des chercheurs 
de Northwestern University dans l’Illi-
nois, aux Etats-Unis, cet appareil a été 
conçu pour améliorer la qualité de vie 
des porteurs de prothèse, mais aussi, 
dans une optique plus ludique, créer 
des interactions tactiles à distance. Une technologie de réalité virtuelle permet de reproduire la sensation tactile.
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Cette photo nous a été 
envoyée par Diane 
Martinez via Instagram 
@diane_mtz
Vous êtes doué pour  
la photographie ?  
Envoyez vos images  
à contribution@20minutes.fr 
ou postez-les sur Instagram 
avec le hashtag 
#nosinternautesontdutalent

Vos photos ne seront destinées 
qu’à cette rubrique.  
Pour en savoir plus sur la gestion 
de vos données :  
https://www.20minutes.fr/
politique-protection-donnees-
personnelles

Le très joli port de Portofino,  
en Italie.

Maradona, Platini et Pelé qui se 
serrent la main. Trois numéros dix ré-
unis le temps d’un match. La photo de 
cette rencontre est partagée 
sur Facebook, accompagnée 
de cette légende : « Nous 
sommes en 1986. Sur le mail-
lot de Maradona, il est écrit “non à la 
drogue”, et sur celui de Platini “non à 
la corruption”. » L’image, partagée par 
la page Facebook « Vouloir savoir-Oser 
dire », est la capture d’écran d’un tweet 
qui a été partagé plus de 33 000 fois et 
repris en français sur un autre compte, 
deux jours plus tard. Dans le tweet, les 
inscriptions « No Drug » et « Drogue 
No ! » sont visibles sur les maillots des 
deux joueurs. Mais une recherche in-
versée d’images a permis de retrouver 

la version originale de l’image. Les 
résultats renvoient vers Bleacher 

Report, un site américain 
d’actus sportives. La photo y 
illustre un article de 2016. En 
légende, il est précisé que le 

cliché a été pris par Lionel Cironneau 
pour l’agence Associated Press. Une 
recherche sur le site de l’agence per-
met de retrouver l’image. Sur leurs 
maillots, Platini et Maradona portent 
bien les inscriptions « No Drug » et 
« Drogue No ! ». Aucune trace de « non 
à la corruption » sur le maillot du nu-
méro dix français, comme l’a égale-
ment constaté l’AFP.  
 Mathilde Cousin
20 Minutes lutte contre les fake news.  
Un doute ? Ecrivez à fakeoff@20minutes.fr

Platini n’a pas porté un maillot 
« non à la corruption » en 198610
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« Greta Thunberg est une héroïne »
Le journaliste américain n’est pas avare de compliments à propos de  
la jeune militante écologiste suédoise Greta Thunberg. « C’est une héroïne. 
Elle est une figure inédite de l’histoire politique de l’humanité.  Ceux qui  
la critiquent sont insensés parce qu’ils défendent un statu quo non durable. 
Elle dit simplement aux personnes qui sont au pouvoir d’écouter  
les scientifiques et de concevoir des politiques à l’image de l’urgence  
dont les scientifiques parlent. Et elle a raison de les interpeller. »

Apocalypse Dans 
« La Terre inhabitable », 
le journaliste américain 
David Wallace-Wells 
énumère les effets du 
changement climatique

« La situation est pire, bien pire que 
vous ne l’imaginez. » L’introduction 
de La Terre inhabitable, Vivre avec 4 °C 
de plus (éd. Robert Laffont), écrit par 

l’Américain David 
Wallace-Wells, 
pose le décor de 
la terreur à venir. 
Chapitre après 
chapitre, avec des 
titres anxiogènes 
tels que « Morts de 
chaud », « Un air ir-

respirable » ou « La Peste du réchauf-
fement », le journaliste du New York 
Magazine passe en revue les difficultés 
que le monde s’apprête à affronter. Ce 
n’est pas gai, mais c’est très concret.

A quel moment avez-vous  
pris conscience de la gravité  
de la crise climatique ?
Ça a commencé pendant l’été 2016. 
En tant que jour-
naliste, je m’inté-
resse au futur de la 
science et des nou-
velles technologies. 
Je suis tombé sur 
un certain nombre 
de recherches très claires et beau-
coup plus effrayantes que tout ce 
que je pouvais lire dans les médias. 
A quelques exceptions près, il ne me 
semblait pas que la presse généraliste 
reflétait l’urgence de la situation. On 
entendait souvent parler de la fonte 
des glaces et de l’élévation du niveau 
de la mer, mais les effets sont bien 
plus globaux que ça. Il n’y a aucun 
moyen de compartimenter ou d’échap-
per aux effets sur l’économie, l’agricul-
ture, le nombre de conflits qui double-
rait. Nous entendions beaucoup parler 
du seuil des + 2 °C comme s’il s’agis-
sait du pire scénario à éviter alors que, 

en réalité, il s’agissait du scénario le 
plus optimiste.
C’est à ce moment-là que vous  
avez décidé d’écrire votre livre ?
J’ai compris à quel point j’étais bercé 
d’illusions sur l’ampleur de la crise. En 
décembre de la même année, l’Arctique 
a connu une vague de chaleur sans 
précédent. J’ai eu très peur, j’en sa-
vais assez sur les principes du réchauf-
fement de la planète. Je me suis de-
mandé : « Quel niveau de changement 
peut-il se produire en peu de temps ? »  
Il semble que nous ayons déjà atteint 
un changement inédit, et nous sommes 
partis pour atteindre des valeurs de 
l’ordre de +3 °C. Cela veut dire que tous 
les effets qui commencent à nous ter-
rifier seront bien pires dans un temps 
relativement court.
A la lecture de votre livre,  
on se sent plutôt mal. Comment  
vous sentiez-vous en écrivant  
La Terre inhabitable ?
J’ai essayé de recréer l’expérience 
que j’ai moi-même vécue en ouvrant 
les yeux face à cette crise. J’ai mis l’ac-
cent sur certaines anecdotes que j’ai 
trouvées frappantes, pour créer un sen-
timent de terreur et aussi un émerveil-
lement. Nous assistons à une transfor-
mation sans précédent de la planète. 
J’ai trouvé réconfortant de pouvoir 

faire quelque chose 
de toutes ces mau-
vaises nouvelles 
et d’avoir un effet, 
même petit, sur le 
monde. Tous les en-
gagements sont sains 

et productifs. S’engager politiquement 
est une option accessible à tous.
La tâche semble un peu grande 
 pour que nous puissions changer  
les choses à l’échelle individuelle…
Je ne pense pas que nous pourrons 
changer le cours des choses et éviter 
la catastrophe liée au réchauffement 
climatique. Mais ce n’est pas un pro-
blème binaire. La question n’est pas de 
savoir si nous allons battre le change-
ment climatique ou s’il va nous battre. 
C’est une échelle de souffrance : plus 
on se réchauffe, plus il y aura de la 
souffrance. Si nos actions sont insuf-
fisantes pour atteindre + 2 °C, nous 

pourrions atterrir à + 2,5 °C au lieu de 
+ 3 °C ou + 4 °C. Cela reste un progrès 
parce que tous ces intervalles com-
portent une quan-
tité énorme de souf-
frances. A + 2,5 °C, le 
monde est beaucoup 
plus heureux, plus 
sain et plus pros-
père qu’à + 4 °C. 
C’est pourquoi il ne 
faut pas tomber dans le fatalisme et 
le désespoir.
Depuis septembre 2018, date  
à laquelle vous avez terminé  
le manuscrit de votre livre, la 
situation s’est-elle dégradée ?
Le paysage politique est inimaginable-
ment différent. En l’espace d’un an, l’Oc-
cident a radicalement ouvert les yeux 
sur cette question. Au Royaume-Uni, on 
a vu la montée d’Extinction Rebellion, 
qui a fait pression sur le Parlement 
britannique pour qu’il déclare l’ur-
gence écologique et climatique. Aux 
Etats-Unis, Sunrise a produit le Green 
New Deal [un ambitieux programme 

de lutte contre le changement clima-
tique]. Nos politiques sont en train 
de changer rapidement, et cela veut 

dire que des actions 
en faveur du climat 
encore plus ambi-
tieuses sont pos-
sibles. Mais, encore 
une fois, ça n’évitera 
pas la catastrophe.
A vous lire,  

on a le sentiment que le futur  
est pire que les pires fictions 
postapocalyptiques…
Peu importe ce que nous faisons, il y 
aura quantité de souffrances sans pré-
cédent, mais je crois aussi que nous ap-
prendrons à vivre avec. Le changement 
est bien plus important que tout ce que 
la plupart des auteurs de science-fiction 
ont été capables d’imaginer. Pourtant, 
non seulement nous traverserons cela, 
mais nous nous ajusterons. Le plus tra-
gique aspect de toute cette histoire, 
c’est le fait que nous trouverons tout 
cela  acceptable. Propos recueillis 
 par Laure Beaudonnet

« Il y aura quantité de souffrances »

« Nous assistons à 
une transformation 
sans précédent  
de la planète. »

« Des actions  
en faveur du  
climat encore  
plus ambitieuses  
sont possibles.»

Pour l’auteur, la catastrophe liée au réchauffement est inévitable.
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les foirés
flops, bides, ratés et inutiles

30 nov. – 1er déc. 2019
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#FestivalLesFoirés
M > Porte de la Villette
cite-sciences.fr

En partenariat avec

Google durcit les règles pour  
les publicités politiques. Après  
la décision de Twitter de bannir 
toutes les publicités à caractère 
politique, et celle de Facebook  
de les autoriser, Google a annoncé 
mercredi un durcissement de ses 
règles en matière de publicités 
politiques. Toutefois, il n’entend 
« statuer » sur leur véracité  
que dans des cas exceptionnels. 

Roméo Elvis et Alain Souchon à 
l’affiche du Printemps de Bourges.  
Catherine Ringer, Alain Souchon,  
M (Matthieu Chedid), Suzane, 
Roméo Elvis, Izïa et SebastiAn,  
sont quelques-unes des premières 
têtes d’affiche du 44e Printemps  
de Bourges, annoncées jeudi  
par les organisateurs. Le premier 
grand festival de musique de la 
saison se tiendra du 21 au 26 avril.
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43
Le comité de sélection du 47e festival 
de BD d’Angoulême, qui aura lieu du 

30 janvier au 2 février, a présenté jeudi 
une sélection de 43 albums en lice 

pour ses prix. Parmi ceux-ci, Le Loup 
(Casterman) de Jean-Marc Rochette.

Télécrochet Carla 
défendra les chances 
tricolores à l’Eurovision 
Junior, dimanche  
dès 16 h sur France 2

A France Télévisions, le mot d’ordre 
au sujet de l’Eurovision Junior, c’est 
« sur la route de la victoire », affirme 
Antoine Boilley, le secrétaire général 
des antennes. De quoi mettre un peu 
de pression sur la chanteuse de 14 ans 
qui défendra les chances tricolores di-
manche avec Bim bam toi. Carla sera 
la  deuxième candidate, sur dix-neuf, 
à s’élancer à Gliwice (Pologne), où se 
déroulera la 17e édition de ce concours 
réservé aux 9-14 ans et à suivre en di-
rect dès 16 h sur France 2.

« Ça fait chut et puis blabla »
Statistiquement, cet ordre de passage 
n’est pas le plus favorable : huit des 
dix derniers gagnants étaient parmi 
les cinq derniers à chanter sur scène. 
« J’essaie de ne pas trop penser à ça », a 
confié Carla à 20 Minutes. La chanteuse 

a cependant de bonnes raisons de res-
ter optimiste. Sur les sites spécialisés, 
son nom revient régulièrement lorsqu’il 
s’agit d’évoquer les vainqueurs poten-
tiels. Sur YouTube, le clip de sa chan-
son est parmi les plus vus de tous les 
morceaux en compétition. 
Surtout, Bim bam toi sort du lot. « Le 
thème dominant des chansons de cette 
année, c’est la planète, l’environnement, 
souligne Steven Clérima, le chef de la 
délégation française. Nous, on participe 

avec une chanson en phase avec le slo-
gan de cette édition : “Share the Joy” 
[«Partage la joie »]. » Tandis que l’Espa-
gnole Melani Garcia chantera au nom 
de la mer qui a « du plastique dans les 
vagues » et que l’Italienne Marta Viola 
assurera que l’on peut « faire équipe 
pour guérir et sauver la planète », Carla 
évoquera le chambardement intérieur 
ressenti lorsque l’on s’enamoure. « Ça 
fait bim, bam, boum / Dans ma tête, y a 
tout qui tourne / Ça fait chut et puis bla-
bla », dit le refrain coécrit par Barbara 
Pravi et Igit. Le texte est en français, 
mais la barrière de la langue sera dé-
passée par les onomatopées, qui ont 
fait leurs preuves à l’Eurovision.
La délégation française vise au moins 
un top 5 mais, officieusement, espère 
faire aussi bien, voire mieux, qu’An-
gélina l’an passé. Avec Jamais sans 
toi, la jeune Française avait fini à la 
 deuxième place.  Fabien Randanne

La France a le chant libre

Les votes ouverts à partir de ce vendredi à 20 h
Pour chaque pays participant, un jury attribuera ses points, et le public est 
également appelé à voter. Dès ce vendredi 20 h, et jusqu’à dimanche 15 h 59, 
les internautes pourront voter sur le site junioreurovision.tv pour trois, 
quatre ou cinq des chansons en lice. Contrairement à l’édition « adultes », 
Françaises et Français pourront apporter leurs suffrages à la France.  
Les votes seront de nouveau ouverts quelques minutes dimanche en fin 
d’après-midi, après que les 19 jeunes artistes seront passés sur scène.

la chanteuse de 14 ans interprétera Bim bam toi, en Pologne.
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Un spectacle hommage à Johnny 
Hallyday annulé au Casino de Paris. 
L’Idole des jeunes, prévu à partir 
du 18 décembre au Casino de Paris, 
a été annulé jeudi, a indiqué la salle 
sur son site de réservation en ligne. 
Le spectacle hommage à Johnny 
Hallyday a été « reporté sine die 
faute de financement », d’après 
Le Parisien. 

Beethoven à l’honneur de la 
26e Folle Journée de Nantes. 
L’année 2020 marquant le 
250e anniversaire de la naissance 
de Beethoven, la Folle Journée 
de Nantes mettra à l’honneur 
le compositeur du 29 janvier au 
2 février pour la 26e édition du 
festival de musique classique. Les 
billets, à partir de 10 €, seront mis 
en vente à partir du 14 décembre.

Edouard Philippe ira voir le film 
de Polanski. Le Premier ministre, 
Edouard Philippe, a assuré jeudi 
qu’il irait voir J’accuse de Roman 
Polanski, parce qu’il s’agit 
apparemment d’« un bon film ». 
Ces derniers jours, la porte-parole 
du gouvernement, Sibeth Ndiaye, 
et la secrétaire d’Etat Marlène 
Schiappa avaient assuré qu’elles 
n’iraient pas voir le film, sans pour 
autant appeler au boycott.

Eastwood redonne vie au « héros » 
de l’attentat des JO d’Atlanta. 
Le réalisateur américain Clint 
Eastwood prend pour héros, dans 
son nouveau film présenté mercredi 
à Los Angeles, l’agent de sécurité 
soupçonné à tort d’avoir posé une 
bombe aux Jeux olympiques 
d’Atlanta et pris dans une traque 
médiatique qui a brisé sa vie. 
La sortie du Cas Richard Jewell 
est prévue le 19 février. 

La bonne marche à suivre
Manifestation 
#NousToutes, qui 
organise la marche 
contre les violences 
sexistes et sexuelles 
samedi, a rodé sa com

C’est en apparence la même configura-
tion : samedi, comme l’année dernière, il 
y aura deux manifestations. Les rubans 
mauves de l’organisation #NousToutes 
s’apprêtent à aller manifester place de 
l’Opéra à Paris et dans une cinquan-
taine de lieux en France contre les 
violences sexistes et sexuelles, tandis 
que les « gilets jaunes » seront de sor-
tie pour l’acte 54 du mouvement. Le 
24 novembre 2018, pour vingt minutes 
de reportages sur les « gilets jaunes » 
sur TF1 et France 2, on comptait deux 
minutes pour #NousToutes. Mais, cette 
année, les organisatrices ont mis toutes 
les chances de leur côté pour ne pas 
se faire voler la vedette.

Une vingtaine d’autocars
Près de 35 000 personnes se sont 
inscrites sur le site de #NousToutes, 
contre moins de 15 000 l’an dernier, 
selon Caroline De Haas, l’une des 
têtes pensantes du mouve-
ment. « Cette année, 
on a tout planifié 
très en avance 
et on a fait 
plusieurs 

rencontres nationales », s’enthou-
siasme Fatima Benomar, une autre 
organisatrice, qui se réjouit de voir le 
local de #NousToutes rue de Vaugirard 
à Paris être régulièrement visité par 
des lycéens ou des étudiantes qui 
passent emporter du matériel. Près de 
70 départs groupés sont prévus, et une 
vingtaine d’autocars doivent conver-
ger vers la capitale, quand l’an der-
nier un seul était prévu.
Pour arriver à cette taille critique, les 
organisatrices ont privilégié un outil : 
WhatsApp. Caroline De Haas explique 

gérer 22 groupes d’environ 250 per-
sonnes chacun, soit plus de 5 000 per-
sonnes, à qui étaient envoyés chaque 
jour un ou deux messages à relayer 
sur les réseaux sociaux. Résultat : 
l’organisation a récolté des milliers 
d’abonnés et abonnées, dont plus de 
110 000 sur Instagram. #NousToutes 
a également mis le paquet sur les 
 e-mails et les flyers : près de 500 000 
ont été distribués, contre 100 000 l’an 
dernier.
Quelle que soit la couverture média-
tique de cet événement, les organisa-
trices savent déjà qu’elles ont rempli 
un objectif essentiel : former des mil-
liers de militantes. « L’idée, c’est de 
créer un peuple #NousToutes, comme 

il y a eu un peuple “gilets jaunes”, ex-
plique Fatima Benomar. Le che-

min devient aussi fertile que 
le but. » Si l’événement est 

une réussite, il devrait ci-
menter et parfaire tout 

ce qui a été construit 
tout au long de l’an-
née, espèrent les or-
ganisatrices.  
 Aude Lorriaux

L’événement (ici, l’année dernière) se tient dans une cinquantaine de lieux.
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Black Friday 
Suivez le guide afin 
de ne pas passer 
à côté des meilleures 
affaires, le 29 novembre

Retour au noir : le Black Friday se pro-
file le 29 novembre. Depuis six ans, 
cette manifestation venue des Etats-
Unis est pour de très nombreux ma-
gasins l’occasion de brader une partie 
de leurs stocks. Selon le comparateur 
de prix Idealo.fr, le high-tech  serait la 
catégorie de produits la plus atten-
due par les Français en 2019. Mais, 
pour bien acheter, mieux vaut défi-
nir une stratégie et s’entraîner dès 
aujourd’hui.

V Anticipez. Dès lundi, certains sites 
de vente en ligne, comme Amazon, 
Darty, Fnac ou Boulanger, lancent 
les hostilités avec plusieurs salves 
de promotions. C’est ce que l’on ap-
pelle la Black Friday Week. Histoire 
de s’échauffer, il peut être utile de 
visiter ses sites marchands favoris 
pour éventuellement débusquer de 
premières bonnes affaires.
V Repérez. A l’approche du jour J, il 
est temps d’effectuer des repérages 
et de cerner le ou les produits convoi-
tés. Placez donc en favoris dans votre 
navigateur Web les pages des produits 
qui vous intéressent le plus et créez 
votre compte auprès du vendeur, si 
ce n’est déjà fait. Le moment venu, 
vous gagnerez du temps pour véri-
fier le prix de vente. Ensuite, organi-
sez les résultats de vos recherches 
par ordre de priorité.

V Budgétez. Fixez-vous un budget 
à ne pas dépasser. Cela est d’au-
tant plus utile que, selon le cabi-
net GFK, 54 % des achats effectués 
lors du Black Friday sont des achats 
d’impulsion. D’après une étude de 
RetailMeNot, le Black Friday devrait 
engendrer près de 6 milliards d’euros 
de recettes en France entre le 29 no-
vembre et le 2 décembre.
V Levez-vous tôt. Les premières 
promotions seront mises en ligne 
dès 0 h 01 le vendredi 29 novembre, 
mais les commerçants ont pour ha-
bitude d’envoyer du lourd à 7 h. Pas 
de panique cependant : histoire de 
maintenir les acheteurs en haleine, 
plusieurs vagues de produits en pro-
motion vont se succéder jusqu’à la fin 
du week-end.
V Comparez. Même si les quantités 
de produits aux prix massacrés sont 
limitées sur votre site favori, prenez 
quelques minutes pour voir si l’ap-
pareil que vous convoitez n’est pas 
moins cher ailleurs. Attention, cer-
tains tarifs… augmentent. Le compa-
rateur Idealo a ainsi constaté que le 
prix des brosses à dents électriques 
avait progressé de 7 % durant le der-
nier Black Friday.
V Attendez. Le week-end du Black 
Friday est suivi par le Cyber Monday 
(le 2 décembre, donc). Ce dernier 
se concentre uniquement sur 
les ventes en ligne, avec des 
offres éclair. Bref, l’opéra-
tion promotionnelle dure 
pas loin de huit jours. 
Selon le cabinet GFK, 
20 % des achats sur 
cette période sont 
des achats de Noël. 
 Christophe Séfrin

Faites le stock 
de conseils

Pour être sûr de réaliser de bonnes affaires, mieux vaut définir une stratégie.
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Horoscope
Bélier du 21 mars au 20 avril
Célibataires, une surprise pourrait 
arriver aujourd’hui. En couple,  
le temps est aux projets d’envergure.

Taureau du 21 avril au 21 mai
Vous avez la possibilité de consolider 
des liens affectifs. Au travail,  
une alliance vous pousse au succès.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
Même si vous êtes prêt à faire plein 
d’efforts, une discussion claire  
avec l’être aimé serait salutaire. 

Cancer du 22 juin au 22 juillet
Une personne attirante parmi  
vos collègues pourrait occuper  
toutes vos pensées. 

Lion du 23 juillet au 23 août
Un projet vous pose problème  
et rien n’avance comme prévu. 
Courage, ça ira mieux ce week-end.

Vierge du 24 août au 23 septembre
Votre vie de couple est épanouissante. 
Mettez le nez dans vos comptes  
si vous avez des soucis financiers.

Balance du 24 sept. au 23 octobre
Vous ne supportez pas l’autorité. 
Examinez vos projets de plus près,  
ce qui vous aidera à les concrétiser.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
Au travail, des changements 
deviennent nécessaires. Profitez-en 
pour essayer de monter en grade.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
Réfléchissez bien avant de prendre 
une grande décision. La créativité  
se révèle en hausse.

Capricorne du 22 déc. au 20 janv.
Vous faites preuve de timidité dans vos 
relations amoureuses. Libérez le poète 
qui se cache derrière la carapace.

Verseau du 21 janv. au 18 février
Laissez donc vos soucis au vestiaire, 
votre partenaire a besoin de vous. 
Votre soutien est utile.

Poissons du 19 février au 20 mars
Vous n’avez pas tous les atouts  
en main, mais vous vous donnez  
les moyens pour réussir.

Cerf-panthère pas avant midi
Bonne nouvelle, voici votre horoscope. 
Mauvaise nouvelle, il est vide.

Retrouvez l’horoscope complet sur le site et nos applis.
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Sudoku
En partant des chiffres 
déjà inscrits, remplissez 
la grille de manière que 
chaque ligne, chaque 
colonne et chaque carré 
de 3 par 3 contienne  
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9.
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Hammam et sauna

Facile

solution du numéro précédent

sOLuTION  
Du NuMÉRO 
PRÉCÉDeNT

Vous témoignez
Les audiences de la radio baissent, 

mais vous, l’écoutez-vous toujours ?
Réagissez en écrivant à temoignez@20minutes.fr

avec  
vous
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20 h 55 JACK
D’Edward Berger, 
avec Ivo Pietzcker, 
Georg Arms.
22 h 30 TOKIO HOTEL 
« Dans les coulisses 
du monde ».

21 h 15 ANIMAUX 
À ADOPTER, 
NOUVELLE FAMILLE 
POUR UNE NOUVELLE VIE
22 h 30 ANIMAUX 
À ADOPTER, 
NOUVELLE FAMILLE
POUR UNE NOUVELLE VIE

21 h 05 ENQUÊTE 
D’ACTION
« Délinquance dans 
les transports : la police 
mène la traque » (1/2). 
23 h ENQUÊTE 
D’ACTION

21 h 15 CASTLE
Série. 
Avec Nathan Fillion.
« Rencontre 
avec le passé ».
22 h CASTLE
« Duel à l’ancienne ».

21 h 05 R.I.S. 
POLICE SCIENTIFIQUE
Avec Pierre-Loup Rajot.
« Nuit blanche ».
22 h 10 R.I.S. 
POLICE SCIENTIFIQUE
« Boomerang ».

21 h 05 AU CŒUR
D’UNE INCROYABLE 
MATERNITÉ
22 h 50 URGENCES 
PÉDIATRIQUES : 
LEUR MÉTIER, 
SAUVER NOS ENFANTS

VoTRe soIRÉe TÉLÉ
aime « Grégory », la passionnante série documentaire de Netflix sur l’affaire Villemin

21 h 05 Jeu

MASK SINGER
Présenté par
Camille Combal.
Les téléspectateurs mènent 
l’enquête au côté de 
Camille Combal pour 
découvrir les différentes 
célébrités qui se cachent 
derrière les masques.

21 h 05 Série

TROPIQUES 
CRIMINELS
Avec Sonia Rolland,
Julien Beramis.
« L’anse d’Arlet ».
La Martinique. Deux flics 
sont contraintes d’enquêter 
ensemble. Elles sont prêtes 
à tout pour rendre justice.

21 h 05 Musique

300 CHŒURS
CHANTENT 
LES PLUS GRANDS
AIRS CLASSIQUES
De nombreux artistes 
ont répondu à l’invitation de 
Vincent Niclo. Une soirée riche 
en surprises et en émotions.

20 h 45 Football

PSG-LILLE
Ligue 1 Conforama,
14e journée.
Leader du classement, 
le PSG accueille Lille au Parc 
des Princes pour une belle 
affiche entre le champion 
en titre et son dauphin 
de la saison dernière.

20 h 50 Magazine

LA MAISON
FRANCE 5
En Corrèze, nous serons 
conduits par Martine 
Chavent à visiter le centre 
historique. Armelle Delon  
fera découvrir ses bonnes 
adresses. Mathieu Pivaudran 
ouvrira sa maison.

BULL
Avec Michael Weatherly,
Freddy Rodríguez.
« Le gène du crime ».
Bull défend Connor, un étu-
diant en médecine poursuivi 
pour complicité de meurtre
et ayant grandi dans une
famille de criminels. 

21 h 05 Série

romantique. Un challenge que l’hybride 
semble pouvoir relever.
En 2015, Magali, autrice du blog 
« Merrygraph », a ainsi relevé le défi 
de traverser l’Ouest américain au volant 
d’une voiture hybride. « Le road trip c’est 
typiquement américain et c’est d’ailleurs 
un pays dans lequel il est très compliqué 
de voyager autrement », nous confie la 
jeune femme. Cependant, la blogueuse 
a cherché à trouver une alternative à la 
bonne vieille Cadillac Eldorado. L’hybride 
– qui fonctionne avec un moteur ther-
mique et une batterie électrique qui se 
recharge d’elle-même – s’est donc im-
posée comme une solution capable de 
réduire son impact écologique. Et le pari 
s’est révélé gagnant. « Moins coûteuse 
et moins bruyante », la Prius C de cette 
blogueuse s’est avérée très agréable et 
n’a en rien entaché son rêve américain. 
Le défi reste donc celui du tout-élec-
trique qui doit surmonter ses problèmes 
d’autonomie. « La voiture électrique, 
c’est le pari de demain et les conces-
sionnaires s’unissent petit à petit dans 
ce sens, car ils ont conscience de l’en-
jeu », estime Michael Trajan Lopes. Un 
remake de Thelma et Louise en élec-
trique, voilà qui nous branche.
 Camille Poher

Tendance Le voyage 
en voiture revient  
en force, paré de 
nouveaux atours  
plus écologiques

La Route 66 au volant d’une Ford 
Mustang vous fait fantasmer ? Votre 
rêve de road trip véhiculé n’est peut-
être pas si désuet. En témoigne la sor-
tie en janvier de Roadness Magazine, 
premier magazine consacré à l’art de 
voyager sur le bitume et autres sur-
faces. Un vrai pari éditorial, alors que 
c’est plutôt le mouvement du flygskam 

qui fait la une en kiosque. Porté par 
la voix de Greta Thunberg, ce der-
nier signifie littéralement « la honte 
de prendre l’avion ». Voler a donc de 
moins en moins le vent en poupe. 

Comment imaginer alors que la voi-
ture pointe à nouveau le bout de son 
capot ? Pour Nicolas Gardon, auteur 
de l’ouvrage Les Plus Beaux Endroits 
pour rouler (Gründ), c’est la notion de 
temps qui est essentielle. « Rouler, 
durant un road trip, c’est prendre le 
temps et c’est aussi s’arrêter pour dé-
couvrir des spots », confie l’auteur. Le 
but du voyage n’est pas de « multiplier 
les dépenses de gazole », mais plutôt 
« les points d’intérêt et les sites his-
toriques inaccessibles autrement ».

Le road trip s’inscrit donc dans une idée 
de voyage au long cours. « La voiture 
reprend tout son sens au moment où 
on la sort de la ville », explique Michael 
Trajan Lopes, fondateur et rédacteur en 
chef de Roadness Magazine. Ce dernier 
et Nicolas Gardon confirment l’exis-
tence d’une réelle communauté de 
road-trippeurs en France, ainsi qu’une 
hausse de la demande de contenus au-
tour de cette thématique. Le défi re-
vient donc à combiner écologie et en-
gins à moteur, dans une logique plus 

Sans avion, le road trip trace sa route

Les véhicules hybrides peuvent combler les amoureux du voyage.
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« La voiture reprend 
tout son sens si on 
la sort de la ville. »

Michael Trajan Lopes, 
fondateur de Roadness Magazine.
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Meilleure handballeuse du monde en 
2009, figure emblématique des Bleues 
depuis plus de dix ans, Allison Pineau 
est une nouvelle fois du voyage, au 
Japon, pour disputer les championnats 
du monde (du 30 novembre au 15 dé-
cembre). A moins d’un an des JO, les 
Françaises sont favorites de la com-
pétition, après le doublé championnes 
du monde (2017), championnes d’Eu-
rope (2018).

N’est-ce pas trop dur de gérer  
ce statut d’ultrafavorites ?
Il y a de l’excitation, mais c’est vrai 
qu’on aborde cette compétition d’une 
manière un peu différente des autres. 
On a l’avantage d’avoir déjà notre ticket 
pour les Jeux de Tokyo, à la différence 
d’une grande majorité des autres na-
tions. Donc on va être l’équipe à abattre. 
Il n’y a pas la pression des JO, mais il 

y a la pression de défendre ce titre, et 
surtout de faire honneur à notre mail-
lot. Cela va nous servir de préparation 
pour les Jeux. On a un standing main-
tenant et on se doit de le défendre.

Un Mondial au Japon à moins d’un an 
des JO de Tokyo, est-ce la meilleure 
préparation possible ?
C’est une vraie opportunité de jouer 
un championnat du monde dans ce 
pays, surtout à dix mois des Jeux. 
L’inconvénient sera surtout le déca-
lage horaire, qui va nous impacter par 
rapport à notre vie quotidienne et nos 
proches. Il va falloir s’adapter. Mais on 

a suffisamment d’expérience, nous les 
anciennes, pour en parler aux jeunes 
du groupe. C’est un pays qui sait se 
mobiliser pour les événements, donc 
je ne serais pas surprise qu’il y ait du 
monde dans les salles, même si je ne 
pense pas qu’on sente encore une fer-
veur olympique.
Votre capitaine, Siraba Dembélé,  
enceinte, va manquer le Mondial.  
Son absence vous donne-t-elle  
encore plus de responsabilités ?
Il va falloir se répartir les responsabi-
lités entre les anciennes, par rapport à 
l’impact qu’elle avait sur le groupe. C’est 
sûr que ça fait un vide. Ça fait bizarre, 
parce que ça sera une des premières 

compétitions sans elle. Mais c’est pour 
quelque chose qu’elle désirait énor-
mément, pour sa vie personnelle, sa 
vie de femme.
Le format de la compétition a changé. 
Moins de récupération,  
plus de matchs et des favoris  
pas forcément avantagés…
Je ne suis pas fan de ce format, mais 
je ne vais pas pleurer si la Norvège ou 
les Pays-Bas ne sont pas en demies. 
J’espère juste que ce ne sera pas nous. 
Il ne faut jamais se sentir à l’abri, parce 
que les « petits » d’avant ne sont plus 
des petits. Toutes les nations avancent 
rapidement et franchissent des paliers.
 Propos recueillis par Maxime Ducher

« On est l’équipe 
à abattre »
Handball A un peu plus d’une semaine  
des championnats du monde au Japon, Allison 
Pineau aborde la compétition sereinement

pineau aura un peu plus de responsabilités en l’absence de Dembélé.
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« Je ne pense  
pas qu’on sente 
encore une ferveur 
olympique. »
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Le patron de l’athlétisme russe 
suspendu. Dmitri Shlyakhtin 
et plusieurs officiels russes ont été 
provisoirement suspendus par 
l’Unité d’intégrité de l’athlétisme 
pour « obstruction à une enquête » 
visant le sauteur en hauteur  
Danil Lysenko.

Tuchel « n’a pas du tout aimé »  
le voyage de Neymar à Madrid.  
Le coach du PSG a peu goûté  
la présence de son joueur à Madrid 
pour assister à la Coupe Davis.  
« Je ne suis pas son papa,  
je ne suis pas la police, je suis son 
entraîneur », a expliqué l’Allemand.

Un retour d’Ibra au Milan AC ? 
Selon les médias italiens, 
des négociations ont commencé 
entre le club lombard et Zlatan 
Ibrahimovic, qui a déjà joué deux 
ans à Milan, de 2010 à 2012.
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Football La circulaire 
signée par le ministère 
de l’Intérieur marque  
un changement dans  
la gestion des fans

Les supporteurs des clubs français 
vivent une belle semaine. Avant la re-
prise de la L1, ce vendredi, ils ont décou-
vert avec bonheur la circulaire publiée 
mercredi par le ministre de l’Intérieur 
demandant aux préfets de ne limi-
ter les interdictions de déplacements 
(une quarantaine cette saison) qu’aux 
situations où l’ordre public était véri-
tablement remis en question. « C’est 
un tournant, car c’est la première fois 
depuis treize ans qu’une démarche ré-
glementaire est en faveur des suppor-
teurs, se félicite Sacha Houlié, député 
LREM et corapporteur d’une mission 
sur le supportérisme. Ça va dans le sens 
du dialogue, de la souplesse, des liber-
tés fondamentales. »

Alors, heureux, les ultras ? « Il reste en-
core beaucoup à faire, mais on va se 
satisfaire de ce premier pas », assure 
Florian Brunet, l’un des porte-parole 
des Ultramarines, à Bordeaux. « Les 
interdictions de déplacement sont tou-
jours un outil à disposition, mais le but 
n’est plus de le systématiser, ajoute le 
sociologue Nicolas Hourcade, spécia-
liste des questions de supporteurs. 
Maintenant, la circulaire va-t-elle être 

appliquée ? » « Cela vient du ministre de 
l’Intérieur, qui est le supérieur hiérar-
chique des préfets, qui leur dit : “Vous 
avez pour devoir d’organiser les dépla-
cements”, rassure Sacha Houlié. Une 
circulaire, c’est un ordre donné. »
Le texte rappelle aussi le rôle important 
du référent-supporteurs, censé faire le 
lien entre les groupes, les clubs et les 
autorités publiques. « Si l’on veut qu’il 
joue son rôle, il faut qu’il ait un statut 
stable dans les clubs et qu’il soit correc-
tement rémunéré, prévient Hourcade. 
Aujourd’hui, ce n’est pas encore très 
clair. » Sur ce point, les clubs auront 
leur mot à dire dans l’harmonisation 
de ce statut. A l’heure actuelle, tous ne 
sont pas encore sur la même longueur 
d’onde. Comme ils ne le sont pas sur 
la question globale de la gestion des 

supporteurs. A part Nice, qui essaie 
souvent de dénoncer les interdictions 
de déplacement qu’il juge abusives, il se 
murmure dans les ministères que cer-
tains clubs ne voyaient pas toujours d’un 
mauvais œil ces mesures restrictives. 
Avec cette nouvelle circulaire, les voilà 
désormais face à leurs responsabilités.
Cette avancée devrait permettre en tout 
cas d’apaiser un climat souvent délétère 
entre les supporteurs, les clubs, les ins-
tances et les autorités. « On sent que la 
place des ultras est de plus en plus re-
connue, on est considérés comme des 
acteurs à part entière du spectacle », 
se félicite Florian Brunet. Les bases 
d’un dialogue serein semblent posées. 
Charge à tous les acteurs de faire que 
cela ne soit pas qu’un coup d’épée dans 
l’eau.  Aymeric Le Gall

De la liberté pour les ultras

Un parcage plein, comme celui des Bordelais à Nantes, était chose rare.
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Les Bleus découpés, décalés
Tennis Victorieuse en 2017, fina-
liste en 2018, la France n’a, cette fois, 
pas pesé bien lourd dans l’édition 2019 
de la Coupe Davis. Cette nouvelle for-
mule, avec une phase de groupes, n’a 
pas souri aux Bleus, qui rentrent à la 
maison bredouilles, après avoir perdu 
face aux Serbes (2-1), jeudi.
Pourtant, en début de journée, l’espoir 
était bien là dans l’équipe menée par 
Sébastien Grosjean. Mais Jo-Wilfried 
Tsonga, opposé à Filip Krajinovic, a 
chuté d’entrée (7-5, 7-6). « J’étais vrai-
ment prêt pour ce match, parce qu’on 
savait depuis longtemps que ce serait 
lui ou moi qui déciderait de la qualifi-
cation dans ce groupe », a expliqué le 

Serbe. Car, effectivement, ensuite, il 
n’y a pas eu de surprises. Le numéro 
deux mondial, Novak Djokovic, a battu 
Benoît Paire (6-3, 6-3) et la paire fran-
çaise Nicolas Mahut-Pierre-Hugues 
Herbert a dominé Viktor Troicki et 
Janko Tipsarevic (6-4, 6-4), pour l’hon-
neur. « C’est dur, effectivement, on 
perd, a réagi Herbert. Mais on avait 
une poule qui n’était pas facile. On est 
passés à côté d’une victoire 3-0 contre 
le Japon, mais on [le double] a aussi 
failli perdre. » Interrogé pour savoir 
si c’était un raté des Bleus, Herbert 
s’est insurgé : « Perdre contre Djokovic 
et Krajinovic, c’est un raté ? Je trouve 
que c’est un peu violent. »paire a perdu contre Djokovic.
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Ligue 1 - 14e journée 
Vendredi : Paris-Lille
Samedi : Lyon-Nice, Angers-Nîmes, 
Metz-Reims, Brest-Nantes,  
Dijon-Rennes, Amiens-Strasbourg
Dimanche : Bordeaux-Monaco,  
Saint-Etienne-Montpellier,  
Toulouse-Marseille 

Classement Pts Diff.

1 PARIS 30 +20
2 Marseille 22 -1
3 Angers 21 1
4 Saint-Etienne 21 -2
5 Lille 19 +5
6 Montpellier 19 +4
7 Bordeaux 19 +3
8 reims 19 +3
9 Nantes 19 -1

10 rennes 18 +3
11 Monaco 18 -2
12 Brest 17 -2
13 Nice 17 -3
14 Lyon 16 +7
15 Amiens 16 -3
16 Strasbourg 15 -3
17 Metz 13 -7
18 Dijon 12 -7
19 toulouse 12 -10
20 Nîmes 11 -5« La place des ultras 

est de plus en plus 
reconnue. »

Florian Brunet, porte-parole 
des Ultramarines à Bordeaux
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Autres couleurs

1.VESTE SKI

149€
99

249€
99 -40%

2.PANTALON SKI

99€
99

164€
99 -39%

Modèle femmeModèle homme

Autres couleurs
Modèle femmeModèle homme

1. VESTE SKI - SLEET POLYDOWN JKT 100% polyester. Modèles homme. Du S au XXL. Marine. 1457328. Noir. 1457650. Modèles femme. Du S au XL. Blanc. 1457330. Marine. 1457331.
2. PANTALON SKI - MEN GRADE PANT / W SLEET PANT 100% polyester. Modèles homme. Du S au XL. Marine. 1457329. Noir. 1457651. Modèles femme. Du XS au XL selon coloris.
Marine. 1457333. Blanc. 1457332. A partir du 20/11/2019, dans la limite des stocks disponibles. Voir conditions en magasin.
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